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Un archipel aux
1000 facettes



La Guadeloupe : un archipel composé de 5 îles principales, Basse-Terre, Grande-Terre, La 
Désirade, Les Saintes, Marie-Galante et d’une multitude d’ilets et d’ilots. 

Souvent qualifiées de petits paradis, nos îles ont en effet la chance de regorger d’un 
patrimoine naturel extraordinaire dans sa diversité, mais aussi dans son esthétisme.

Plus encore, chaque île, forte de l’activité qui y règne, de ses habitants, de ses paysages 
surprenants, de sa culture et de ses traditions, est une invitation à vivre des expériences 
nouvelles et uniques. 

La Basse-Terre, Majestueuse, est le point de départ pour renouer avec une nature généreuse, vibrante, 
riche d’une biodiversité inégalée.

La Grande-Terre, Fascinante, offre ses plages, falaises, mornes, champs, mais aussi des sorties nocturnes 
musicales ou gustatives…

Les possibilités de découvertes sont si nombreuses que l’on s’octroie volontiers le luxe de simplement 
savourer, à l’ombre des cocotiers, la douceur de vivre propre aux vacances et notre cuisine créole si 
inventive, dont certains disent qu’elle marque les âmes.

Avec sa réserve géologique,  La Désirade âgée de plus de 145 millions d’années, est la Surprenante 
gardienne du temps et permet de revenir à l’origine du monde, à pieds ou à vélo.

Plonger dans le grand bleu aux Saintes, puis se prélasser sur le sable doré de l’Éblouissante plage de 
Grande-Anse à Terre-de-Bas, c’est le rendez-vous des amoureux de la nature.

Parcourir les plantations de canne à sucre de Marie-Galante à bord d’une Authentique charrette à bœufs, 
rien de mieux pour se ressourcer.

La beauté des Îles de Guadeloupe est époustouflante. Terres d’histoire, de saveurs, de culture … Elles 
sont aussi terres de traditions, de créativité, d’innovation…Aussi, aller à la rencontre de ses habitants, 
constitue un atout indéniable.

Grâce au renforcement des liaisons aériennes, les Îles de Guadeloupe deviennent de plus en plus 
accessibles, avec un développement soutenu sur le continent Américain, la France Hexagonale et la 
Caraïbe. Du côté de l’offre en matière d’hébergements, c’est une véritable renaissance que vit le parc 
hôtelier guadeloupéen. Non seulement, il s’agrandit, mais il poursuit aussi sa montée en gamme avec plus 
de design et de qualité. En outre, nichés aux 4 coins de l’archipel, les meublés de tourisme de charme et 
de standard élevé (tant prisés de nos visiteurs) sont de plus en plus nombreux.

Nous sommes impatients de vous accueillir au sein de notre archipel de découvertes pour vous faire vivre 
des vacances inoubliables et où vous ne serez limité que par la seule durée de votre séjour.

Nou kontan vwè zòt,

Ary CHALUS
Président du Conseil Régional de Guadeloupe

Président du Comité du Tourisme des Îles de Guadeloupe

ÉDITO
DU PRÉSIDENT ARY CHALUS
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Les Incontournables

La Basse-Terre ou comment vivre un rêve d’aventure éveillé. Le Parc National de Guadeloupe se déploie 
sur les pentes de la Soufrière - la « vieille Dame » comme on aime l’appeler, sommet des Petites Antilles 
s’élevant à 1 467 mètres d’altitude. La beauté naturelle de l’île se découvre au cours d’une nuit dans une 
cabane perchée dans les arbres ou lors d’une balade en bateau, au départ de la plage de Malendure, pour 
plonger dans la Réserve Cousteau à la découverte de poissons multicolores ou des tortues. On profite de 
ses chutes, cascades et rivières mais aussi de ses plages bordées de cocotiers comme celle de Grande-
Anse (Deshaies), on se laisse surprendre par la flore et la faune des Antilles dans les parcs animaliers et 
jardins botaniques, sans oublier de s’immerger dans les paysages grandioses des anciennes plantations 
de café ou de cacao. 

> Le Volcan de la Soufrière (Saint-Claude)

> Les chutes du Carbet (Capesterre-Belle-Eau) 

> La Réserve Cousteau et les îlets Pigeon 

(Bouillante)

> Le jardin botanique de Deshaies

> La plage de Grande-Anse (Deshaies)

> La réserve du Grand Cul-de-sac marin

Basse-Terre,
Majestueuse

« La Basse-Terre 
ou comment vivre un rêve 

d’aventure éveillé. »

848 km²
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Bienvenue sur une terre de contrastes, dans un royaume où embruns et falaises vertigineuses côtoient la 
douceur de petits coins de paradis. Depuis la Trace du Prince, à Sainte-Anne, on s’aventure dans les vallons 
verdoyants des Grands Fonds ou on peut prendre la direction des falaises abruptes de la Porte d’Enfer et 
son lagon aux multiples nuances de bleu. On se glisse ensuite dans un kayak de mer à Morne-à-l’Eau, on 
observe le lever du soleil à la Pointe des Châteaux pour un spectacle naturel et grandiose, on goûte à l’art 
de ne rien faire sur les plages paradisiaques du sud - de Gosier à Saint-François.  Ces villes s’animent le soir 
venu, entre bars et restaurants aux casinos et sur les marinas. La Grande-Terre dévoile ses facettes les 
unes après les autres comme les pétales d’une fleur. On savoure un sorbet au coco tout en flânant sur les 
marchés de Sainte-Anne ou du Moule, on visite les musées – dont le Mémorial ACTe – et on se surprend à 
déambuler entre les maisons créoles, colorées de Pointe-à-Pitre, aux façades de style colonial.

Grande-Terre,
Fascinante 

« La Grande-Terre
dévoile ses facettes

l’une après l’autre comme
les pétales d’une fleur. »

590 km²

> La Pointe de la Grande-Vigie et la Porte d’Enfer (Anse-Bertrand)

> La Pointe des Châteaux (Saint-François)

> Les plages de Sainte-Anne et de Saint-François 

> Les marchés de Pointe-à-Pitre

> Le Mémorial ACTe (Pointe-à-Pitre)

> L’îlet du Gosier 

Les Incontournables
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On embarque pour la Désirade, ses paysages sauvages et ses plages idylliques. La petite île est un paradis 
pour les randonneurs : on parcourt le plateau ou on suit l’unique route qui mène au phare de la Pointe 
Doublé, à l’est de l’île, devenu un repère pour les iguanes, en passant par Baie-Mahault ou Beauséjour. 
On fait une pause pour le déjeuner autour de langoustes grillées, à déguster les pieds dans le sable de la 
plage à Fifi, puis, on part explorer le Jardin Botanique du Désert, dédié aux cactées sur 5000 m2.

L’île abrite la première réserve naturelle à caractère essentiellement géologique de l’outre-mer, avec les 
roches les plus anciennes de la Caraïbe, datant de 150 millions d’années. Des paysages dont les couleurs 
allant du rouge de la terre au bleu clair des lagons forment une harmonie des plus réussies. Rattachées à 
la Désirade, deux petites îles composent Petite-Terre : Terre-de-Haut n’est pas accessible et la plus grande, 
Terre-de-Bas, possède un phare. Les deux partageant un même lagon où le bleu se décline à l’infini.

La Désirade,
Surprenante

« La Désirade et ses paysages 
sauvages enveloppés par

l’écrin de plages idylliques. »

> Les plages du Souffleur, de Beauséjour et de Baie-Mahault

> La chapelle Notre Dame du Calvaire et sa vue panoramique

> La Réserve naturelle géologique

> L’ancienne station météorologique et le phare de la Pointe Doublé 

> La réserve naturelle de Petite-Terre, au large de la Désirade

Les Incontournables

22 km²
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Beauséjour



L’archipel des Saintes est composé de 9 îlots dont seules Terre-de-Bas et Terre-de-Haut sont habitées. Ces 
îles sont un lieu privilégié pour les activités de plaisance. Le fort Napoléon offre un magnifique panorama 
sur la baie de  Marigot, qui fait partie du Club des Plus Belles Baies du Monde et sur la Basse-Terre. Le 
charme de Terre-de-Haut se découvre au fil des petites cases en bois colorées, des rues étroites et des 
plages toutes plus jolies les unes que les autres dont celle du Pain de sucre, qui est un véritable havre de 
paix. À ne manquer sous aucun prétexte : Les tourments d’amour, une pâtisserie locale incontournable 
gorgée de saveurs exotiques. 

Îlot encore peu fréquenté, Terre-de-Bas  cultive ses traditions qu’elle dévoile  aux voyageurs curieux : la 
fabrication d’huile essentielle de Bois d’Inde, le Salako - chapeau traditionnel des pêcheurs Saintois - ou 
encore la dégustation de Poisson Coffre. De quoi adorer l’endroit !

Les Saintes, 
Éblouissantes

> Les vestiges de l’ancienne poterie (Terre-de-Bas)

> Les traces du dessus de l’Etang et les falaises (Terre-de-Bas)

> La Baie de Marigot (Terre-de-Haut)

> Le Fort Napoléon (Terre-de-Haut)

> La plage de Pompierre et du Pain de sucre (Terre-de-Haut)

Les Incontournables

« La Baie de Terre-de-Haut
(Les Saintes) fait partie du club 

fermé des plus belles baies
du monde. » 

14 km²
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On la surnomme l’île aux cent moulins. Cette terre de traditions rurales offre l’authenticité de la vie 
guadeloupéenne avec le charme pittoresque de Grand-Bourg et ses maisons créoles en bois, ses plages 
renommées comme celle de l’Anse Canot, un lieu de mouillage idéal pour les voiliers. Marie-Galante c’est 
aussi le savoir-faire, celui issu de la culture de la canne à sucre, avec ses champs à perte de vue à savourer 
au rythme d’une balade en charrette à bœufs.  Le rhum agricole produit sur cette île est considéré comme 
l’un des meilleurs au monde. L’île enchantera aussi l’amateur de patrimoine avec un environnement 
extrêmement riche et préservé comme l’Habitation Murat, l’Habitation Roussel-Trianon, ou encore le 
moulin de Bézard, une construction datant de 1840.

Marie-Galante,
Authentique 

> Les plages de la Feuillère ou de l’Anse Canot 

> Les falaises de Gueule Grand Gouffre

> Le moulin de Bézard 

> L’Habitation Murat et son écomusée

> Les distilleries Bellevue, Bielle et Poisson 

(Rhum du Père Labat)

Les Incontournables

« On la surnomme
l’île aux cent moulins.  »

158 km²
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Saint-Louis

Grand-Bourg Capesterre 



« Qui dit plage, dit farniente.
L’archipel regorge de plages pour
tous les goûts.  »

Îles aux 
Belles Eaux

Eaux turquoise, sable fin, blanc, ocre ou noir, 
l’archipel des Îles de Guadeloupe offre plus de 400 km de plages, 
pour des expériences variées et renouvelées.

Qui dit plage, dit farniente. L’archipel compte des plages pour tous les goûts. La plage de Bois Jolan en 
Grande-Terre avec son sable blanc, ses eaux d’un bleu intense et ses cocotiers, est une invitation à l’art 
de ne rien faire. En Basse-Terre, place au sable doré sur l’Anse de la Perle près de Deshaies ou au sable 
presque rose de la plage de Cluny (Sainte-Rose). La plage de Malendure (Bouillante) offre le contraste 
saisissant d’un décor verdoyant et d’un sable volcanique, la Grande Anse et son étendue de sable noir se 
déroule entre le bleu de la mer et les cocotiers. 

Proche de Capesterre sur l’île de Marie-Galante, la plage de la Feuillère s’étend sur plus d’un kilomètre. 
Les restaurants  les pieds dans l’eau permettent de déguster des plats locaux ou de siroter un verre dans 
un décor de rêve. Plus loin, en atteignant Grand-Bourg et Saint-Louis, c’est une quinzaine de plages qui 
se dévoilent sur Marie-Galante : Folle Anse, Plage de la rivière de Vieux Fort, Anse Canot ou encore Anse 
de Mays…

En quête de robinsonnade, direction les plages de la Désirade et de Terre-de-Bas aux Saintes pour cette 
sensation unique de se sentir seul au monde, ou presque. 

Baignades avec les tous petits 

Les îles de Guadeloupe abritent des plages aux eaux turquoise ou émeraude, sans courant avec un lent 
dénivelé, pour le plaisir de barboter des enfants. Parmi celles-ci les plages du Sud de la Grande-Terre 
comme à Sainte-Anne ou encore l’Anse du Souffleur à Port-Louis dans le nord-ouest, où de petits poissons 
viennent même à votre encontre. Pour varier, on peut rejoindre l’îlet du Gosier en bateau, une balade qui 
réjouira les plus petits et les grands. 

Les pieds dans l’eau  
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Entre ciel et mer, surf, kite-surf ou stand-up paddle permettent de se fondre dans toutes les nuances  
de bleu. 

La douce et chaude mer des Caraïbes est accessible à tous ceux qui veulent s’initier au plaisir de glisser 
sur la vague – on peut citer la charmante plage de Bananier, à Trois-Rivières pour débuter. Pour surfer ou 
faire du kite-surf le long d’une plage de sable blanc avec de la houle,  direction le lagon de Saint-François 
ou l’Anse du Souffleur à Port-Louis. La mer agitée, exposée aux vents et à la houle de l’Atlantique ou 
encore Le Moule feront le bonheur des surfeurs aguerris en quête de déferlantes idéales. 

Pour une randonnée au gré de la vague et du bleu lagon – comme à Saint-François, au rythme de la nature 
sur la mangrove ou encore le long des îlets, on opte pour le Stand-Up Paddle. 

Chevaucher le nuancier de Bleu 

Envie d’un plongeon dans les spots magnifiques et plein de surprises des îles de Guadeloupe ?  
On embarque pour le Grand Cul-de-Sac marin, ses récifs coralliens, ses canyons et ses tombants à 50m. 
On s’improvise découvreur d’épaves ou de sublimes paysages subaquatiques en compagnie des tortues 
à Marie-Galante. La bonne surprise est qu’il n’est pas nécessaire d’être un plongeur émérite pour accéder 
à de nombreux lagons. 

Au large de la côte sous-le-vent, la Réserve Cousteau est l’un des sites écotouristiques les plus réputés. 
Plonger dans cet environnement maritime naturel protégé est accessible à partir de 8 ans. C’est une 
expérience unique à vivre dans cette mer des Caraïbes où coraux, poissons tropicaux, et tortues se 
laissent observer sur 1000 hectares de fonds sous-marins exceptionnels. 

Pour les plongeurs confirmés, direction le Sec Pâté des Saintes, ses éponges marines et ses coraux noirs. 
Pour croiser de plus « gros » poissons, on choisira de se rendre à la Désirade et à la Grotte à requins, 
pour admirer les requins dormeurs ou les somptueuses raies aigles. En saison, de Décembre à Mai,  il est 
également possible d’entendre le chant des baleines à bosses qui longent les côtes, avec leurs petits. 

Plonger dans le monde du silence

Observer les majestueuses tortues marines ou nager avec elles, c’est possible depuis différentes plages 
de l’archipel et notamment depuis la plage de Cluny à Sainte-Rose, les plages de Leroux ou Anse de la 
Perle à Deshaies, en Basse-Terre ou encore celle de Vieux-Fort à Marie-Galante. Bien entendu, chaque 
espèce a ses plages de prédilection. La tortue luth préfère les larges plages avec une profondeur de sable 
importante ouvertes sur l’Atlantique et sans ou peu d’obstacles. La tortue imbriquée affectionne les 
plages courtes et abritées par une importante végétation, cette tortue est observable presque partout. 
La tortue verte, elle, aime les endroits avec une profondeur de sable importante et avec une végétation 
visible. Pour  assister aux pontes des tortues, il suffit de se rapprocher d’associations les protégeant, 
entre mars et octobre.

La ponte des tortues 
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Embarquer sur un bateau adapté à l’observation des baleines et autres cétacés est une occasion unique 
d’approcher - en toute sécurité pour tous - dauphins, cachalots, orques ou baleines. Lors de cette sortie 
en mer, on se laisse bercer par le chant des baleines pour une parenthèse magique. Le sanctuaire AGOA 
concourt à la protection d’espèces qui fréquentent ces eaux : Baleine à bec de Cuvier, Dauphin tacheté 
pantropical ou Rorqual de Bryde. D’autres associations, comme le réseau Tortues Marines de Guadeloupe 
participent activement à la sensibilisation et à la protection des cétacés et des tortues marines en zone 
Caraïbe. 

À la rencontre des baleines et autres cétacés 

Les Îles de Guadeloupe comptent près de 30 îlots 
et îlets. Sur Petite Terre, la réserve naturelle est 
l’occasion de partir à la rencontre des iguanes – elle 
compte plus de 10 000 individus de cette espèce 
protégée. Près de 150 espèces d’oiseaux différents 
y ont trouvé refuge aussi. Les amoureux de la faune 
marine seront enchantés par les trésors préservés 
des fonds marins observables dans la réserve de 

Petite-Terre : bancs de poissons, tortues de mer, 
raies et bébés requins…

Tout comme cette réserve, de nombreuses côtes 
sont des zones protégées, incluant la mangrove, 
afin de permettre la préservation de la biodiversité 
- comme l’îlet Fajou dans la réserve du Grand Cul-
de-Sac marin, ou les îlets Pigeon dans la réserve 
Cousteau. 

On vogue d’îlets en îlots de rêve – ils sont accessibles 
uniquement en bateau – l’îlet Petreluzzi (face à 

Pointe-à-Pitre) et son fameux restaurant, l’îlet du 
Gosier pour une randonnée subaquatique ou encore 
l’îlet de La Biche (au large Sainte-Rose) pour un pique-
nique les pieds dans l’eau …

L’archipel et ses nombreux îlets est un plan 
d’eau remarquable, très prisé des plaisanciers 
professionnels et amateurs. Pour une balade d’îles 
en îles, on peut louer un catamaran et voguer de 
Marie-Galante, à Petite-Terre et aux Saintes – de 
préférence entre décembre et avril. 

Tout au long de l’année des compétitions nautiques 
majeures sont organisées, comme la célèbre course 
transatlantique reliant Saint-Malo en Bretagne à 
Pointe-à-Pitre. La Route du Rhum – Destination 

Guadeloupe, qui fêtera en 2018, ses 40 ans ou encore 
le Tour annuel de Guadeloupe en Voile Traditionnelle 
à bord de la « Saintoise », canot traditionnel en bois, 
et à la coque fine autrefois utilisé pour la pêche.

Ancrer au Paradis
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7 réserves naturelles, 1 Parc National, 1 Réserve mondiale de Biosphère : les initiatives des îles de 
Guadeloupe en faveur du développement durable attirent les visiteurs du monde entier pour une 
immersion dans un éco système  aussi fascinant que diversifié. 

En Basse-Terre, le Parc National de Guadeloupe abrite 1800 espèces de plantes, près de 280 espèces 
d’oiseaux et 39 km de récifs coralliens. Le Conservatoire du Littoral œuvre à la protection de plus de  
2 000 hectares de rivages et de 175 espèces remarquables.

À Marie-Galante, près de Saint-Louis, il est possible de naviguer sur la Mangrove de Vieux-Fort, ce 
précieux écosystème où tortues, poules d’eau, poissons tropicaux… se distingueront. On peut aussi  
observer frégates superbes, hérons, aigrettes et autres espèces d’oiseaux sur le parcours ornithologique 
de Ravine Sable à Anse-Bertrand, non-loin de la réserve biologique du nord Grande-Terre.
Les amoureux de la nature sont conquis !

Trésors des Caraïbes 

Entre terre et mer, les Îles de Guadeloupe offrent des sensations 
uniques, au cœur d’une nature exceptionnelle. Randonnée, trail, surf, 
plongée, croisière en voilier... l’archipel des îles de Guadeloupe est une 
destination sur mesure pour les amoureux de Sport et d’activités Nature.

L’Aventure
   entre Terre & Mer
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« Les Îles de Guadeloupe
offrent des sensations uniques, 

au coeur d’une nature exceptionnelle  »



Découvrir la faune et la flore, c’est ce que propose le 
Parc Zoologique des Mamelles.  Sur 4 hectares de 
forêt tropicale, il abrite quelques 85 espèces animales. 
Au cœur du massif de la Basse-Terre, mammifères, 
oiseaux, reptiles et arthropodes évoluent dans un écrin 
de verdure luxuriant de plus de mille espèces végétales. 
Afin de comprendre les actions mises en place pour la 
protection de la faune guadeloupéenne, des rencontres 
avec les animaliers sont également organisées. 

Une autre façon de se fondre dans cette nature 
époustouflante et diversifiée, est de déambuler dans 
les parcs et jardins. Les îles de Guadeloupe ne comptent 
pas moins de 5 jardins possédant le label « Jardin 
Remarquable » : le Jardin de Beauvallon situé à Basse-
Terre,  le Jardin botanique à Deshaies, le Domaine de 
Valombreuse à Petit-Bourg, le Parc Paysager à Petit-
Canal et enfin, le Jardin de l’Écomusée CréoleArt 
de Guadeloupe situé à Sainte-Rose. D’une balade 
à l’autre, on se laisse surprendre par la délicatesse 
ou l’exubérance tropicale des fleurs : Bougainvillier, 
Balisier, Allamanda, Rose de Porcelaine, sans oublier les 
nombreuses variétés d’orchidées. 

Côté faune, qui ne s’émerveillera pas de voir un racoon 

– ce raton-laveur véritable mascotte de l’archipel, de 
la rencontre insolite avec les iguanes, des couleurs 
aériennes chatoyantes des colibris ou encore des 
papillons …

Côté mer, l’Aquarium de Guadeloupe situé au 
Gosier (Grande-Terre) combine à la fois modernité et 
interactivité. Complètement rénové début 2018, il 
permet de partir à la découverte de la faune marine 
et des fonds marins des Caraïbes. Mangrove, abysses, 
fonds sableux et la fameuse barrière de corail n’auront 
plus de secrets pour les visiteurs. Après l’Aquarium, on 
opte pour la découverte de l’extraordinaire richesse 
du Grand Cul-de-sac Marin - un bateau assure la liaison 
jusqu’à la réserve naturelle. On part explorer les fonds 
marins et la plus grande barrière de corail des Petites 

Antilles entouré de milliers de poissons multicolores.

Grandeur Nature 

Les îles de Guadeloupe invitent à des randonnées entre paysages sauvages et plages paradisiaques. Un 
Trek à la Soufrière est, bien entendu,  l’activité incontournable pour les aventuriers. Une fois au sommet, 
à 1 467 mètres d’altitude, les randonneurs pourront admirer la vue à 360° sur les massifs montagneux et 
les différentes îles. On profite de l’occasion pour découvrir l’important gouffre de Tarissant, et serpenter 
sur les sentiers balisés du Parc National de la Guadeloupe. On part à la rencontre des chutes du Carbet,  
au pied du volcan, considérées comme les plus belles et les plus impressionnantes chutes des Petites 
Antilles. On prolonge le plaisir d’une randonnée avec un bivouac en pleine forêt tropicale. A Marie-
Galante, des tipis permettent de profiter de la douceur de vivre au naturel. 

Pour les amoureux de côtes sauvages,  rendez-vous en famille ou entre amis sur les sentiers de la Désirade, 
des Saintes ou du nord Grande-Terre.

Dans cette nature contrastée, de nombreux trails sont également organisés tout au long de l’année.

Se mettre au vert  
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Avec ses hectares de végétation luxuriante, 
il est tentant de plonger dans les activités de 
pleine nature proposées par l’archipel telle que 
le canyoning (une randonnée aquatique à travers 

les 12 canyons de l’île) ou encore l’accrobranche 

-  comme à Karukéraland à Sainte-Anne ou au 
parc d’aventure Le Tapeur, situé au cœur de la 
forêt tropicale. Avec ses 5 pistes adaptées à tous 
les niveaux, il ravira aventureux et plus timides 
et ce, dans un cadre exceptionnel et sécurisé 

depuis la Route de la Traversée, et ce dès 3 ans. 
 
À  Pointe-Noire (Basse-Terre) au sein de l’Habitation 
Côte-Sous-Le-Vent, on peut désormais pédaler 
dans les airs grâce au Vélovolant. On s’envole 
alors au milieu de la canopée sur son vélo, grâce 
à un dispositif ingénieux de câbles. On pédale 
en position semi-allongée, pour une balade de  
30 minutes, à 9 mètres du sol, et un parcours de 
900 mètres. 

L’aventure au bout du fil   

Envie de partir à l’aventure cheveux au vent ? Plusieurs pistes sont possibles : Pour un voyage dans 
le temps et s’immerger dans les traditions, rien de tel qu’une balade au gré d’une charrette à bœufs 
traditionnelle. Ceux qui aiment une découverte complice avec le cheval pourront la savourer au pas ou 
de façon plus sportive. Enfin pour les aventuriers des deux roues, les randonnées en VTT permettent de 
varier les circuits.
 
Les randonnées en VTT

On passe du littoral, à la forêt tropicale, aux champs de canne à sucre, jusqu’à des montées et parcours 
sinueux de montagne qui découvrent une vue exceptionnelle. De la Grande-Terre à la Basse-Terre en 
passant par la Désirade, de nombreux parcours sont proposés des plus faciles en bord de mer jusqu’à des 
circuits très techniques qui comptent ravines et traversées de rivières au programme. 

Les balades à cheval 

C’est un cadre exceptionnel que proposent les îles de Guadeloupe pour les amateurs de chevaux qui 
souhaiteraient s’offrir une balade au coucher du soleil sur une des plages de l’archipel ou explorer une 
contrée depuis Saint-François ou dans le Nord Basse-Terre.

Une aventure complice avec la monture qui permet d’embrasser, en à peine quelques heures, de vastes 
étendues et des paysages contrastés – forêt, jardin créole, littoral, pour une sensation unique de liberté. 
Sur la plage de Cluny, les randonnées se clôturent avec la baignade des chevaux. Pour les cavaliers les 
plus aguerris, des balades en forêt et baignades en rivières sont aussi possibles.

Les balades en charrette à bœufs

Pour retrouver le plaisir de la « slow life », prendre du temps pour soi, et celui de la contemplation de 
paysages qui se découvrent dans le pas tranquille des bœufs, on se hisse dans une authentique charrette 
de bois. Au gré du chemin, on s’arrête pour découvrir le riche patrimoine du nord Grande-Terre et de 
Marie-Galante – notamment les moulins– et des traditions qui perdurent dans le geste de coupe de la 
canne à sucre ou encore de la noix de coco.

Free Spirit  

Le Golf International de Saint-François est signé par 
le très célèbre architecte américain Robert Trent 
Jones. Fraîchement rénové, avec son parcours de 
5 990 mètres et ses 18 trous, ce golf jouit d’une 
situation idéale sous les cocotiers, entre bunkers 
sablonneux et petites mares. Le Golf International 
de Saint-François  accueille un Open professionnel 
chaque année au mois de mai. Joueurs débutants 
et confirmés viennent tester leur swing dans un 
parcours ombragé par des palmiers royaux.

Swinguer
sous les cocotiers   

S’envoler dans les airs à la façon d’un oiseau, 
survoler en douceur l’océan d’un bleu profond, les 
magnifiques rivages ou encore les falaises abruptes, 
prendre le temps d’observer la faune, les coraux, la 
mangrove, c’est possible grâce au survol en ULM. 
Qu’il s’agisse d’un baptême de l’air, d’une balade 
dans le ciel ou même de leçons d’initiation au 
pilotage, voler comme un oiseau se transforme en 
réalité. Pour ceux qui aiment les sensations fortes 
et la vitesse, le saut en parachute en tandem, c’est 
200 km/h en chute libre avant de naviguer dans les 
airs au-dessus des lagons et finir par un atterrissage 
en douceur. 

Dans les airs   
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« Les îles de Guadeloupe regorgent 
de spécialités culinaires toutes plus 
alléchantes les unes que les autres. »

Un terroir tout
en couleurs 

Les îles de Guadeloupe offrent une grande 
diversité de produits locaux, de quoi ravir les 
papilles. La canne à sucre et la banane constituent, 
certes, les premières productions agricoles de 
l’archipel, mais on y découvre aussi l’ananas, la 
pastèque, la carambole, la pomme cannelle, ou 
encore le gombo, pour ne citer que quelques-unes 
des richesses gustatives de l’archipel.
Cultivé sur le sol volcanique de la Basse-Terre, dans 
les montagnes fraîches et protégées de la Côte 
sous-le-Vent, la grande qualité du café « Bonifieur  » 
en fait l’un des cafés les plus confidentiels et 
recherchés. Les habitations caféières centenaires 
comme celle de l’Habitation la Grivelière, à Vieux-
Habitants proposent de s’immerger dans un art 
de cultiver rare et la visite se termine évidemment 
par une savoureuse dégustation.  

Ces terres dévoilent la patience nécessaire à 
la délicate culture de la vanille, à découvrir 
notamment au Domaine de Vanibel. Elles abritent 
aussi la production d’excellentes fèves de cacao, 
qui s’oriente vers un chocolat « biologique ». 
Certains chocolatiers œuvrent à redonner ses 
lettres de noblesse à un cacao « origine 100% 
Guadeloupe » qui commence déjà à être connu 

pour son excellence et sa finesse. Ceci notamment 
par la sélection de crus de prestige pour le cacao 
ou encore le développement des arômes qui 
donnent au chocolat toutes ses saveurs. 

Le miel des îles de Guadeloupe, régulièrement 
primé aux concours agricoles, doit sa qualité 
aux pollens produits par les multiples plantes 
et fleurs, comme les campêchers et le suretier 
donnant un miel parfumé et fruité de très bonne 
qualité. Le plateau de la Belle Hôtesse est un site 
agritouristique, niché dans les hauteurs de Saint-
Louis (Marie-Galante), où se mêlent production de 
miel à la robe d’or, sirop de batterie,  vinaigre de 

canne ou de miel, et le fameux punch au miel dont 
on se délecte avec modération.

Le fameux melon de Guadeloupe -IGP se reconnaît 
à son parfum tout droit venu des Antilles. À 
l’inverse de l’hexagone, la période allant de janvier 
à mai est la saison idéale pour le melon, cultivé sur 
les terres sèches et ensoleillées de Saint-François 
(Grande-Terre). 

Ces productions locales se retrouvent sur les étals 
colorés des marchés, de jour, comme de nuit.

Terres de Saveurs 

Lorsque l’on évoque la gastronomie guadeloupéenne, 
il est difficile de ne pas penser aux saveurs inoubliables de la cuisine créole. 
Cette gastronomie prône le métissage grâce au mélange goûteux
d’influences européennes, aux ingrédients africains, 
des épices indiennes et du savoir-faire des cuisiniers locaux.
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Les Îles de Guadeloupe regorgent de spécialités culinaires toutes plus alléchantes les unes que les autres, 
qui sont aussi proposées sous la forme de plats à emporter ou à manger sur place, grâce aux Food Trucks 
que l’on croisent au fil de ses pérégrinations. 

I  Vendu dans des camions ambulants, le Bokit est un petit sandwich savoureux frit dans une casserole 
d’huile de tournesol. Fondant et croquant à la fois, il pourrait rappeler le burger. Les garnitures sont 
composées à l’envie, classiques ou plus originales – avec du poulet mariné, de la morue, des légumes 
grillés, du fromage…

I  En créole, Agoulou signifie « voracité », c’est aussi le nom d’un grand sandwich apparenté au Bokit si ce 
n’est que le pain est plat – à déguster  sur le pouce.

I  Le poulet boucané du bord de route : un classique de la Street Food des îles de Guadeloupe, le fumet 
de ce poulet mariné dans un mélange d’ail, oignon, piment, et jus de citron puis fumé, se reconnaît de 
suite. On le sert avec du riz, des gratins et de la sauce chien, une composition, citron, cive, ail, persil et 
une pointe de piment.

I  En dessert ou pour le goûter, on opte pour le sorbet au coco ou le sinobol. Pour le premier, on repère 
ces étals avec un curieux seau à manivelle – une sorbetière manuelle. De la glace et du sel marin, pour 
ralentir la fonte, sont versés dans le seau. A l’intérieur du tambour, du lait de coco, de l’essence de vanille, 
de la cannelle et de la muscade, pour réaliser d’onctueux sorbets. Le sorbet goyave, le sorbet maracudja 
(fruits de la passion) sont de merveilleuses alternatives au traditionnel sorbet coco. Le Sinobol est une 
traduction antillaise de « snow ball » et une glace râpée à la main, tassée dans un gobelet qu’on arrose de 
sirop de menthe ou de grenadine. 

Street Food & Food Truck  

I  Les Accras. Célèbre apéritif antillais, ces petits beignets frits à la morue, aux herbes et aux épices,  
sont plus ou moins relevés en piment. Traditionnellement servis lors du week-end de Pâques, les accras  
de giraumon (variété de potiron) et de malangas (tubercule tropical) symbolisent la fin du carême. 
 
I  Le Lambi est un mollusque qui vit dans un coquillage appelé conque – il est maintenant protégé. On 
déguste sa chair savoureuse le plus souvent en fricassée ou grillée. 

I  Le Bébélé est une spécialité de Marie-Galante, un ragoût à base de tripes, de fruit à pain, de dombrés 
et de bananes vertes.  

I  Les Dombrés  sont des boulettes de farine préparées avec de l’eau et cuites dans une sauce très 
goûteuse et bien relevée. Dombrés et Ouassous, ces crevettes géantes d’eau douce, dombrés et lentilles 
ou haricots rouges sont toutes autant de possibilité de les déguster.  

I  Les Kassav’, sont aujourd’hui fourrées à la noix de coco confite, de confiture de bananes, de tamarins, 
de chocolat ou de garniture salée de plus en plus appréciée.

I  Le tourment d’amour : petit gâteau rond originaire des îles des Saintes gorgé de goyave, de banane  
ou de noix de coco. 

I  Le cajou ( fruit de la noix de cajou ) confit dans un sirop de sucre de canne, se déguste accompagné  
d’une glace au manioc.

I Le jus de canne et l’eau de coco : de rafraîchissantes saveurs tropicales à déguster sous le soleil, 
exactement.

 L’eau à la bouche 
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Grâce à un climat propice à la culture de la canne 
à sucre, les îles de Guadeloupe offrent au monde 
entier un rhum généreux et gorgé de soleil. 
Agricole, jeune ou vieux, léger ou très aromatisé, 
blanc ou ambré, le rhum reflète à lui seul la diversité 
de l’archipel.  Aujourd’hui, il existe 9 distilleries 
familiales, 5 en Basse-Terre, 1 en Grande-Terre et 
3 à Marie-Galante dont le fabuleux nectar titre à 
59° et est considéré comme le meilleur du monde.  

Quelques bonnes adresses à visiter : 

La Distillerie Longueteau – Capesterre-Belle-Eau, 
(en Basse-Terre) : cette distillerie est l’unique à 
être 100% autonome en canne à sucre grâce aux 
plantations du Domaine du Marquisat de Sainte-
Marie qui se trouvent au pied de la Soufrière, et 
l’une des plus anciennes toujours en activité. 
Le rhum agricole produit est apprécié des 
connaisseurs du monde entier. Une maison de 
maître de style créole est également à admirer lors 
d’une visite de la distillerie. Les Rhums Karukéra 
issus du même territoire, sont régulièrement 
récompensés aux concours agricoles.

La Distillerie Bellevue – Marie-Galante : cette 
distillerie jouit d’une excellente réputation parmi 
les 3 distilleries de rhum agricole de l’île de Marie-
Galante et est la première des Antilles à s’être 
engagée pour la protection de l’environnement.  
Elle est la seule distillerie écopositive au monde 
grâce à sa ferme solaire et ses bassins de 

phytoremédiation. Par ailleurs, un magnifique 
moulin rénové donne son charme d’antan à ce 
lieu.

La Distillerie Bologne – Basse-Terre, (en Basse-

Terre) : en direction de la Côte-Sous-Le-Vent, cette 
distillerie est installée au pied de la Soufrière. La 
famille Bologne y est implantée depuis le XVIIe 
siècle, ce qui fait de cette distillerie la plus vieille 
des îles de Guadeloupe. La qualité volcanique des 
terres sur lesquelles poussent les cannes noires 
en fait toute la singularité du rhum produit. Cette 
distillerie est la seule à les transformer. 

À ne pas oublier, la Distillerie Montebello qui 
produit le rhum guadeloupéen le plus titré, les 
distilleries du Domaine de Séverin et Reimonenq 
à Sainte-Rose (Basse-Terre),  Bielle et Poisson à 
Marie-Galante, et la Distillerie Damoiseau, la seule 
de la Grande-Terre, située au Moule.

Le Ti punch, composé de rhum blanc ou vieux, 
sucre et citron est l’apéritif local. 

Le Planteur, incontournable du terroir 
guadeloupéen est de saveur plus fruitée. 
Un mélange de rhum blanc, jus de goyave, 
fruit de la passion, orange, ananas, 
cannelle, muscade, citron. 

Plusieurs autres punchs  à base de fruit et 
rhum blanc sont à découvrir : coco, surette,  
maracudja, melon, Carambole, letchi, mombin…

Le Rhum agricole & Les Punchs 
Pour les gourmands et gourmets, de nombreux chefs proposent une cuisine authentique et 
raffinée sur l’ensemble de l’archipel. À titre d’exemple, Jimmy Bibrac, Maître restaurateur (seul 

titre délivré par l’état pour la restauration française « fait maison ») est le chef d’ « Ô Z’Epices » à 
Bouillante (Basse-Terre). On s’arrête aussi dans le restaurant coloré et tout de bois de Fred Hatil, 
« Caprice des îles »,  à Baillif ou encore dans la néo-brasserie de Jean-Claude Valvason « Coco 
Kafé » au Gosier sur Grande-Terre. Dominant le golf de Saint-François, la table d’Arnaud Bloquel 
– L’Orchidea – promet un voyage culinaire rafraîchissant et délicat, ponctué de saveurs inédites. 

Depuis la terrasse les pieds dans LA KAZ et une vue enchanteresse sur la baie des Saintes, on 
déguste la cuisine toute en émotion de Philippe Dade qui mixe produits de la mer, influences 
françaises et créoles (Terre-de-Haut, Les Saintes). 

Ces Maîtres restaurateurs ont à cœur d’offrir une délicieuse cuisine créative et saine. Chaque 
plat est réalisé avec finesse et inventivité grâce à l’utilisation de produits du terroir, ou de fruits 
et de légumes bio cultivés à proximité du restaurant. 

À la table des Maîtres Restaurateurs 
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« Le Carnaval est un évènement 
culturel phare qui rythme la vie 
des habitants »

Entre traditions 
et sensations

Le Parc des Roches Gravées à Trois-Rivières (Basse-Terre) témoigne de la présence amérindienne 
dans l’archipel, bien avant l’arrivée des Européens, soit il y a plus de 1 700 ans. Dans un superbe jardin  
luxuriant, les pétroglyphes sont les témoignages laissés pour toujours sur les roches volcaniques par les 
indiens Arawaks. On leur attribue une signification religieuse, et ces roches sont classées Monuments 
Historiques depuis 1974.  C’est en Guadeloupe, que l’on trouve la plus grande concentration de Roches 
Gravées de toutes les Caraïbes. 

C’est vers 800 ap J-C que les tribus d’Indiens Caraïbes, semblent remplacer celles des indiens Arawaks 
présents dans l’arc antillais depuis 3500 av J-C Insulaires, ils vivaient de la chasse, de la cueillette et de la 
pêche. Au 14ème siècle, les Caraïbes colonisent toutes les Petites Antilles. Pour découvrir l’histoire de la 
civilisation amérindienne des îles de Guadeloupe, le Musée Archéologique Edgar Clerc au Moule, Grande-
Terre, retrace ce passé précolombien au travers de sa collection. 

Autre temps, Autre peuple 

La communauté indienne, venue de l’Inde cette fois, dans la seconde moitié du 19ème siècle pour pallier 
le manque de main d’œuvre suite à l’abolition de l’esclavage en 1848, s’est installée dans l’archipel 
guadeloupéen. 400 temples hindous (privés) témoignent du patrimoine culturel de cette partie de la 
population.  Concentrés en majorité en Grande-Terre dans la région du Moule et de Saint-François, les 
temples sont présents dans la campagne et sont repérables par leurs mats arborant des drapeaux rouges 
et bleus. Le Temple de Changy au Nord de Capesterre-Belle-Eau sur Basse-Terre est le plus emblématique 
de la communauté indienne de par sa façade ornée de nombreuses statues. Il est dédié à la divinité  
« Marianman », la plus vénérée en Guadeloupe. 

Il était une fois, 
les Indes Occidentales
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Dans les îles de Guadeloupe, plus qu’ailleurs encore 
dans l’hexagone, le Carnaval est un évènement 
culturel phare qui rythme la vie des habitants et 
contribue au rayonnement international de la 
destination. Durant cette période de plus de deux 
mois de fêtes qui accueille de nombreux visiteurs 
français et internationaux, les moments forts se 
succèdent et fédèrent une population en liesse, 
toutes générations confondues.  

Dans toutes les communes, villes, bourgs, et 
quartiers, de Basse-Terre à La Désirade, des 
Saintes à Marie-Galante, c’est un temps de 
liberté, de créativité, d’expression, qui débute en 
janvier et s’achève réellement le jeudi de la mi-
carême. Costumes, paillettes, couleurs, musiques, 
instruments envahissent les rues durant cette 
période.

Parmi les temps forts du Carnaval : Les parades aux 
costumes chatoyants, aux masques exubérants 
où les participants et spectateurs se laissent 
emporter par le rythme des percussions, des 
cuivres et des chants. Les défilés et performances 
de groupes traditionnels se succèdent : ceux dits « 
à peau » - avec les tambours d’aisselle à la peau de 
cabris, alternent avec ceux de groupes « à synthé » 

(instruments électriques) ou à «caisses claires» 
(percussions) utilisant des fûts de plastique et des 
soufflants tel le trombophone en coque de lambi 
(trompettes, trombones), ou des groupes de « ti 
mas » avec steel pan et sifflets.

Pour « Entrer dans la danse ! » et plonger dans 
l’univers effervescent du Carnaval, plusieurs 
packages en immersion sont proposés depuis 
2017. Lors de son séjour, on peut participer 
aux ateliers de confection de costumes et 
d’accessoires, participer aux répétitions musicales 
et chorégraphiques jusqu’au grand jour, celui de 
la parade. À Sainte-Rose (Basse-Terre), le groupe 
« Waka Chiré Band » qui s’est plusieurs fois fait 
remarquer à l’international pour le design de ses 
costumes, propose des formules d’une semaine. 
Pour une escapade le temps d’une journée dans 
l’esprit du Carnaval, l’association « Le Point 
d’Interrogation » invite à découvrir l’effervescence 
de la vie d’un groupe : de la confection d’une 
tenue à la participation au « Mas Maten Kongo 
Karayb » du Samedi Gras, qui voit défiler plus de 
4000 carnavaliers dans les rues de Pointe-à-Pitre, 
des Abymes, et se conclut par un grand bain sur la 
plage du Gosier, en Grande-Terre.

 Un Carnaval unique au monde  

La mémoire des Îles de Guadeloupe 
170 ans après l’abolition de l’esclavage – le 27 mai 1848, les Îles de Guadeloupe contribuent encore et 
toujours à la mémoire collective universelle, notamment avec la construction récente du Mémorial ACTe, 
ouvert en juillet 2015 et distingué par le prix du musée 2017 du Conseil de l’Europe, le plus important lieu 
au monde consacré à l’histoire de l’esclavage. 

Des racines d’argent sur une boîte noire, c’est ainsi que l’on pourrait décrire l’architecture du bâtiment. La 
façade de granit noir donne à l’endroit une empreinte architecturale hors norme et magnifie le caractère 
symbolique de l’endroit.

Composé tel un archipel, le Mémorial ACTe invite le visiteur à remonter dans le temps et dans la mémoire. 
500 objets patrimoniaux et près de 25 œuvres contemporaines constituent la collection de l’exposition 
permanente qui se déploie sur 1 700 m². Pédagogique et accessible, celle-ci se découvre avec l’aide d’un 
audio-guide. Vidéos-projections, ambiances sonores, bornes et tables interactives rythment la visite 
pour une expérience à la fois émotionnelle, sensorielle et intelligente. 

Des expositions temporaires, concerts, conférences-débats et autres animations rythment un calendrier 
annuel culturellement riche.

Le centre de ressources documentaires et l’espace de recherches généalogiques sont ouverts à tous.
La visite se poursuit sur la passerelle monumentale, puis au Morne Mémoire, un jardin panoramique qui 
surplombe Pointe-à-Pitre et la baie du Petit Cul-de-Sac marin orné de ses îlets.

Portée par l’UNESCO à l’échelle internationale, le circuit « La Route de l’esclave » est le premier projet 
au monde à avoir reçu la reconnaissance et le label de l’organisation internationale. Un itinéraire 
qui s’attache à recenser et à faire connaître à travers le monde les sites et les lieux de mémoire liés 
à l’histoire de l’esclavage. Les vestiges de la poterie Fidelin à Terre-de-Bas (Les Saintes), l’écomusée  
de l’Habitation Murat à Marie-Galante, le Musée Schœlcher à Pointe-à-Pitre et sa bâtisse du 19ème 
siècle, les Marches aux Esclaves à Petit-Canal (Grande-Terre), et le Fort Delgrès (Basse-Terre), bastion de  
la résistance guadeloupéenne face au rétablissement de l’esclavage par Napoléon en 1802… « La Route 
de l’esclave », est un itinéraire qui permet à chacun de découvrir les témoins matériels jalonnant encore 
le paysage des Îles de Guadeloupe.
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Beignets de carnaval, accras de giraumon et malanga à Pâques, schrubb et jambon de Noël, dans les 
Îles de Guadeloupe, chaque fête a son plat et inversement, chaque spécialité culinaire a sa fête ou foire 
culinaire.

Fête du Crabe : chaque année à Pâques est célébrée la fête du Crabe dans la commune de Morne-à-L’Eau 

(Grande-Terre). Ce crustacé a une réelle importance dans l’histoire de l’archipel et de celle de l’esclavage. 
Devenue une véritable tradition, la Fête du Crabe attire petits et grands avec ces stands, manifestations 
pittoresques et jeux autour du crabe avec entre autres la célèbre course de crabes. 

Fèt A Kabrit : Cette fête patrimoniale célèbre le cabri lors du week-end de la Pentecôte. Le « colombo de 
cabri » cuisiné au feu de bois est souvent savouré à cette occasion. De nombreuses activités et animations 
sont proposées afin de mettre en valeur le patrimoine culinaire, traditionnel et artisanal de l’île de la 
Désirade. Elle est devenue un rendez-vous incontournable de l’archipel et sa scène musicale, chaque 
année, séduit les festivaliers sur la célèbre plage à Fifi.

Fête des Cuisinières : en l’honneur de Saint-Laurent, saint patron des cuisinières, cette fête a lieu chaque 
année vers mi-août à Pointe-à-Pitre. Parées de leurs plus belles robes traditionnelles, coiffes en madras, 
bijoux et d’un tablier avec l’emblème du gril de Saint-Laurent, les cuisinières se rendent à la messe de la 
Basilique Saint-Pierre et Saint-Paul, et font bénir leurs plats au pied de l’autel dans des paniers agrémentés 
de fleurs et d’ustensiles de cuisine. S’ensuit une procession dans les rues de la ville et un somptueux 
banquet pour conclure les réjouissances. 

Fête de la Toussaint : surprenante et féérique, la célébration de la Toussaint est une période de fête et 
de rassemblement, où l’on embellit les tombes et où les cimetières s’illuminent d’innombrables bougies. 
À ne pas manquer, le cimetière de Morne-à-L’eau en Grande-Terre et ses tombes aux carreaux noirs et 
blancs disposées en arc de cercle à flanc de morne, offre un spectacle inattendu. 

Chanté Nwèl et Noël Kakado : c’est un moment de partage, pas seulement en famille, mais avec toute 
la communauté, de fêtes rythmées par les cantiques de Noël et spécialités de Noël -  le jambon de Noël, 
le schrubb, le punch coco, l’anisette ou encore le sirop de groseille. À Vieux-Habitants, la tradition met à 
l’honneur le « rituel du bouquet », de petites écrevisses que l’on déguste dans chaque maison.

Ambiance de Fêtes 

Les îles de Guadeloupe, terre de tradition rurale, 
sont largement pourvues en végétaux, qui se 
prêtent volontiers à la main de l’artisan. Vêtements 
en madras, calebasses gravées ou percées, bijoux 
en noix de coco, et en bambou, décorations 
d’intérieur en feuilles de latanier ou de palmier, 
tableaux de sable ou de graines : l’ingéniosité des 
artisans locaux favorise la profusion de jolis objets 
et bijoux à admirer et à rapporter !

Art et artisanat permettent d’apprécier diverses 
formes d’expression artistique. La destination 
foisonne de plasticiens qui comptent dans le 
monde de l’art contemporain. Abstraits ou 
figuratifs, vivant sur leur île ou à l’étranger, ils 
offrent une créativité chaque fois différente mais 
toujours empreinte de métissage et d’une grande 
recherche de couleurs.

Les Galeries d’Art sont disséminées un peu partout 
dans l’archipel : L’Artchipel-Scène Nationale à 
Basse-Terre, le Centre Remy Nainsouta, le Musée 
Schoelcher à Pointe-à-Pitre, ainsi que le 1er Musée 
des Beaux-Arts de Guadeloupe, ouvert en 2017, à 
Saint-François.

Street Art : tendance apparue depuis quelques 
années seulement. Les Artistes adeptes de cette 
pratique ont à cœur de montrer les spécificités de 
la culture antillaise par cet art. Au détour d’une 
rue de Pointe-à-Pitre ou d’autres communes 
de l’archipel, on se laisse surprendre par cette 
explosion de couleurs que créent les fresques. 
Rien de tel que de se fondre dans le décor d’une 

œuvre d’art éphémère, le temps d’un selfie !

Patrimoine Architectural : l’architecture 
guadeloupéenne se dessine entre architecture 
créole et architecture coloniale, notamment d’Ali 
Tur pour cette dernière. En tout, c’est 120 édifices 
construits entre 1929 et 1937, comme le Palais du 
Gouverneur, l’actuelle Préfecture, le Palais du 
Conseil Général ou encore les églises de Sainte-
Anne et de Baie-Mahault. 

La littérature : l’écriture antillaise n’est pas 
seulement inspirée par les thèmes de la négritude, 
elle s’inscrit plus globalement dans le contexte 
culturel de la Caraïbe. Nombreux auteurs 
reconnus sont originaires des îles de Guadeloupe 
et racontent le lien à la nature comme Guy Tirolien, 
auteur marie-galantais, les écrits de voyage tel 
Saint-John Perse ou encore comme Maryse Condé 
(Prix de l’Académie Française), qui explorent la 
société et les cultures plurielles de l’archipel. 

Le 7ème Art : Les Îles de Guadeloupe font leur 

cinéma. Grâce à la beauté époustouflante de 
ses paysages et à l’accueil chaleureux de ses 
habitants, les îles de Guadeloupe sont le décor 
de nombreuses productions cinématographiques 
comme «All Inclusive» avec Franck Dubosc et 
Josiane Balasko et «Minuscule 2», ou encore 
télévisuelles – qu’il s’agisse de plateaux comme 
MasterChef (TF1), ou encore de séries télévisées 
phares comme « Meurtres au Paradis » (BBC 

Télévision), pour la 8ème saison consécutive.

Art et Artisanat  
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Le Reggae-Dancehall & le Hip Hop : de nouveaux styles musicaux (dits urbains) ont fait leur apparition 
avec la nouvelle génération. De jeunes chanteurs guadeloupéens ont gravi rapidement les marches de 
cet autel et occupent le haut du pavé. Choisissant des pseudonymes en fonction de leur personnalité, ils 
percent l’écran : Admiral T, en est un exemple. 

Les musiques caribéennes : le calypso, la soca et les sonorités latines : salsa, merengue, reggaeton sont 
elles aussi bien présentes dans l’archipel.

Chaque année lors du week-end de la Pentecôte, le festival « Terre de Blues » de Marie-Galante contribue 
au rayonnement des îles de Guadeloupe dans le monde. L’idée première est celle de lier les trois Saint-
Louis : celui des États Unis, célèbre fief du blues dans les années 1930, celui du Sénégal, symbole d’une 
ascendance africaine, et celui de Marie-Galante, créole - ceci autour d’artistes internationaux qui font 
vivre ce lien par leur musique dans le cadre majestueux de l’Habitation Murat. Mais il n’y a pas que la 
musique à découvrir dans les îles de Guadeloupe !

Sources d’eau chaude  :  la ville de Bouillante sur 

l’île de la Basse-Terre tire son nom des nombreuses 

sources qui surgissent de terre comme de mer. La 

source de Thomas qui jaillit à 80° est refroidit par 

la mer à marée haute.  Au pied de la Soufrière, 

les bains jaunes proposent aux randonneurs une 

halte dans une eau tiède soufrée à 26° – sans 

oublier les douches soufrées de Sofaïa sur les 

hauteurs de Sainte-Rose. Unique dans la Caraïbe 

le centre thermoludique de Ravine Chaude 

(Lamentin) invite à une pause dédiée à la forme 

et au bien-être, entouré de végétation tropicale. 

Plantes médicinales : les guadeloupéens 
apprécient la médecine naturelle et le bienfait 
des plantes. Parmi elles, l’Herbe à Pic est utilisée 
depuis plus de 170 ans, en infusion le plus souvent. 
Incontournable de la cuisine guadeloupéenne, le 
bois d’Inde, dont l’huile essentielle est extraite 
à Terre-de-Bas (Les Saintes), est réputé pour ses 
nombreuses vertus thérapeutiques. À noter, les 46 
nouvelles plantes médicinales de Guadeloupe font 
désormais partie de la pharmacopée française. 
Le jardin de l’Ecomusée Créole de Guadeloupe à 
Sainte-Rose propose une immersion en plein cœur 
des traditions créoles par les plantes médicinales 
et aromatiques.

Sources Naturelles de Sensations  

Dès le 18ème siècle, un artiste guadeloupéen va marquer l’histoire de France. Il s’agit de Joseph Bologne 
dit le Chevalier de Saint-Georges connu sous le nom du « Mozart Noir ». C’est un virtuose accompli de 
musique classique. Depuis, la musique reste un pilier fort et incontournable de la culture guadeloupéenne.

Musique

Les musiques traditionnelles

La Biguine : créée à l’époque de la colonie anglaise d’où lui vient son nom (begin). Elle se danse en couple 
et entraîne les corps dans un déhanchement chaloupé. Camille Soprann’, illustre auteur et compositeur 
de biguine est également, membre-fondateur des «Vikings de la Guadeloupe».

Le Quadrille : c’est une danse « au commandement » comme il est dit en Guadeloupe. C’est-à-dire que 
les danseurs sont aux ordres d’un chanteur qui dirige les différentes figures. Elles portent des noms très 
imagés (l’été, pantalon, pastorel, la poule, …).

Les musiques contemporaines

Le Zouk : le Zouk est une musique jeune, sa première ébauche date de 1979. Musicalement, elle est 
le croisement de courants et d’influences caribbéennes, de sonorités africaines avec les guitares, de 
l’apport des cuivres et de violons synthétiques.  De renommée internationale, le groupe Kassav’ fait 
partie des emblèmes musicaux de la Guadeloupe. De même que Tanya St Val, qui a autrefois chanté en 
duo avec Johnny Hallyday. 

Le Jazz : la créolité du jazz n’est plus à démontrer et la scène jazz guadeloupéenne bouillonne et rayonne à 
l’international, grâce à des artistes talentueux et créatifs tels que Jacques Schwartz-Bart, Franck Nicolas, 
ou encore le pianiste Alain Jean-Marie, Arnaud Dolmen (batteur) et Stéphane Castry (bassiste).

Le Gwo Ka : c’est le fondement même de la musique Guadeloupéenne ! Le Gwo Ka est désormais 
inscrit au Patrimoine Culturel Immatériel de l’Humanité de l’UNESCO depuis 2014. Pour 
l’apprécier, rendez-vous dans les « léwoz » ou  en Juillet au Festival de Gwo Ka de Guadeloupe, 
qui a lieu à Sainte-Anne : une véritable invitation à la danse au rythme des percussionnistes et 
des chanteurs. François Ladrezeau, un des fers de lance actuels du Gwo Ka, et le groupe Akiyo 
font danser locaux et touristes, le samedi, dans les rues pointoises.
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Carnet de 
voyage  

« Entre hébergements en pleine nature, 
sur roues ou encore sur l’eau, 
les aventuriers ont l’embarras du choix »

Les Aqualodges, ces bungalows aménagés et flottants sur le lagon de Saint-François en Grande-Terre ou 
dans la baie des Saintes, raviront tout le monde. 

Des écolodges se sont développés au cours des dernières années, proposant des prestations 
respectueuses de l’environnement et menant des actions écologiques telles que la récupération de l’eau 
de pluie, la préservation de la faune et de la flore ou encore, le tri sélectif. 

Le choix s’étend également des tipis, aux caravanes, aux catamarans, aux cabanes perchées dans les 
arbres…

Sur l’eau, dans les arbres, ou dans un moulin   

OÙ SE LOGER ? 
Le parc hôtelier et d’hébergements des îles de Guadeloupe 
est d’une grande diversité : Une hôtellerie de 1 à 5 étoiles, des villas  
en location, des hébergements labellisés « gîtes de France », 
des meublés de tourisme, des guests houses ou encore le label 
« Bienvenue à la Ferme » sont autant de possibilités de séjours  
proposées par l’archipel.  

I   L’hôtel Arawak Beach Resort**** 
(Gosier, Grande-Terre) : entièrement rénové,  
l’établissement propose 112 chambres dont 
6 suites, 2 restaurants, 2 bars, 1 boutique et 
4 salles de séminaires (capacité d’accueil : 150 

pax).

I Toujours dans un souci de rééquilibrage du 
territoire, la Région accompagne également 
la mise en valeur de l’hôtel Saint-Georges 
(Saint-Claude, Basse-Terre) pour redémarrer 
l’exploitation avec des travaux de rénovation 
estimés à 2 millions d’euros.

I  La Résidence Hôtelière Hurlevent **** 

(Terre-de-Haut, Les Saintes) : nouvel 
hébergement de 8 suites équipées et vue sur 
la Baie des Saintes.

I Le Royal Key, le centre de Thalassothérapie, 
porté par l’investisseur privé Serge Blanco, 
sera construit au Moule (Grande-Terre). 89 
chambres et résidences hôtelières en 4 étoiles. 
Un projet unique dans la région Caraïbes, 
confortant une offre « Tourisme de Santé  » 
de haut niveau dans un environnement 
exceptionnel.

Nouvelles adresses dans les îles 
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Au cours des 10 dernières années, la Région Guadeloupe a investi dans l’accompagnement et la rénovation 
des structures d’hébergement afin de proposer une villégiature de qualité à ses visiteurs. Ceci à raison de 
4 à 5 millions d’euros d’investissement en moyenne par an. Ce sont plus de 20 établissements qui ont déjà 
été concernés par les programmes de rénovations, au sein de l’archipel. Certains hôtels de catégorie 3 
étoiles, ont ainsi pu obtenir une 4ème, voire une 5ème étoile suite à la mobilisation des moyens régionaux 
et des concours financiers européens. Certains en ont bénéficié pour rénover ou mettre à niveau les 
installations, d’autres pour renforcer leur positionnement, voire accroître leur capacité d’accueil. Ces 
investissements viennent renforcer la démarche qualité entamée en 2008 par la destination Guadeloupe 
et qui concerne non seulement la qualité des prestations hôtelières, mais aussi des restaurants et autres 
activités de services.

Nuits étoilées   

I La Toubana Hotel & Spa***** (Sainte-Anne, 

Grande-Terre) : inauguration des villas haut de 
gamme, rénovations des parties communes 
et réagencement des 34 bungalows en 2017 et 
obtention d’une cinquième étoile.

I Le Club Med – La Caravelle**** (Sainte-Anne, 

Grande-Terre) : près de 50 ans après son ouverture, 
le site se transforme pour offrir de nouvelles 
expériences tout en conservant ses atouts.  
Une transformation en différentes phases sera 
opérée entre fin août 2018 et décembre 2019 pour 
permettre d’accueillir 400 lits supplémentaires

I Le Relais du Moulin**** (Sainte-Anne, Grande-

Terre) 46 bungalows et 20 suites rouverts en 2016.
 

I La Créole Beach Hotel & Spa**** (Gosier, Grande-

Terre) : s’est refait une beauté intégrale - 276 
chambres, parties communes et intégration du 
SPA « La Créole  » .

I   Le Canella Beach Hotel*** (Gosier, Grande-

Terre)   : 143 chambres entièrement rénovées en 
2017.

I Le Fleur d’Epée*** (Gosier, Grande-Terre) :  
4 nouvelles suites de 50 m² et rénovations des 
parties communes, comme le restaurant, dès 2017.

I  Le Karibéa Beach Resort*** (Gosier, Grande-

Terre) : 109 chambres et parties communes 
rénovées, dès 2016.

I  Le Manganao Hotel & Résidences*** 
(Saint-François, Grande-Terre) : 188 chambres et 53 
appartements – rouverts en 2017.

I  L’Hotel Bois-Joli*** (Terre-de-Haut, Les Saintes) :  
17 nouvelles chambres avec vue sur le Pain de sucre.

La Région Guadeloupe renforce également ses interventions aux bénéfices de l’hébergement alternatif 
(meublés de tourisme, gîtes, résidences...), pour favoriser une montée en gamme et un maillage harmonieux 
de l’offre. Il s’agit de rendre l’offre touristique du territoire plus attractive, dans sa qualité et sa diversité. 
Les aides et subventions sont attribuées prioritairement aux projets écologiquement vertueux qui 
participent à la réduction de l’empreinte carbone, et favorisent l’usage des énergies renouvelables et de 
la production locale.

QUELQUES HÉBERGEMENTS PHARES :
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Agenda

Janvier 

Carnaval de Guadeloupe

Février 

Grande parade nocturne du Samedi Gras au 
Mercredi des Cendres
Dimanche Gras : défilé dans les rues de Pointe-à-
Pitre
Mardi Gras : grand défilé dans les rues de Pointe-
à-Pitre et Basse-Terre

Mars 

Open de Guadeloupe (Tennis) – Le Gosier
Jeudi de la mi-carême

Avril 

Guadarun : marathon itinérant à travers tout 
l’archipel de Guadeloupe
Fête du crabe – Morne-à-L’Eau (Grande-Terre)

Fête à Kabrit – Beauséjour (La Désirade)

Fête du Poisson et de la Mer – Saint-François 
(Grande-Terre)

Mai 

Festival Terre de Blues de Marie-Galante 
FEMI - Festival International du Film de Guadeloupe
Festival Eritaj – Petit-Canal (Grande-Terre)

Fo An Fanmi aux Fort Fleur d’Epée (Grande-Terre) 
et Fort Delgrès (Basse-Terre) 

Open de Saint-François (Golf)

Juin

Fête de la musique

Tour cycliste de Marie-Galante
Festival du Chevalier Saint-Georges 

Pool Art Fair

Juillet 

Le Tour de Guadeloupe en Voile Traditionnelle

Festival International du Zouk  

All Day In Music Festival (Saint-François, Grande-

Terre)

Août  

Fête des cuisinières (Pointe-à-Pitre, Grande-Terre)

Tour Cycliste de la Guadeloupe

Karibbean One Love Music Festival (Saint-François, 

Grande-Terre)

Septembre 

Journée du Patrimoine

Octobre 

Volcano Trail (Basse-Terre)

Journée du créole : « Kreyol en mouvman »

Novembre 

Fête de la Toussaint

Arrivée de la Route du Rhum-Destination 

Guadeloupe (tous les 4 ans)

Festival International du Film des Droits de 

l’Homme

Décembre 

Chanté Nwèl  

IloJazz  (Pointe-à-Pitre, Grande-Terre)

Infos Pratiques
Superficie : 1 628 km²
Population : 393 640 habitants
Formalités : une carte nationale d’identité pour les ressortissants de la Communauté Européenne. Pour les 
déplacements dans la Caraïbe et pour les ressortissants de pays n’appartenant pas à l’Union Européenne, 
un passeport en cours de validité est nécessaire (Visa pour certains pays). 
Monnaie : l’Euro.
Décalage horaire (par rapport à la Métropole) : Hiver : - 5h / Eté : - 6h
Climat : tropical, chaud et humide. Les températures oscillent entre 24° et 30°C. Les saisons sont peu 
marquées, ici c’est l’été toute l’année. Entre janvier et juin, le Carême: temps plus sec et plus frais ; entre 
juillet à décembre, l’Hivernage : climat plus humide et plus chaud. 
Grâce aux alizés d’Est, les mois de mai et juin offrent  un confort climatique très agréable. Les températures 
de l’eau sont en moyenne de 26°C
Langue : français ; le créole est très présent dans la vie quotidienne

Comment se déplacer au sein de l’archipel ? 
Les réseaux routiers sont sans péage, denses, bien entretenus et permettent la plupart du temps un 
accès aux principaux sites touristiques. Comme en France, la circulation se fait à droite et le code de la 
route ainsi que les indications routières sont les mêmes que ceux en vigueur dans les pays européens.
Location de voiture
Pour un séjour en toute autonomie, n’hésitez pas à louer une voiture ! Vous retrouverez les principales 
compagnies de location de voitures, nationales et internationales dans les aéroports et les principales 
zones touristiques. 
Bus
Les transports en commun sont également bien développés sur les îles de l’archipel. Un service d’autocars 
modernes et confortables relie les différentes communes entre elles. Pittoresque et peu onéreux, le bus 
constitue une excellente occasion pour découvrir l’âme de l’archipel ! 
Depuis le mois d’août 2017, Karulis dessert l’aéroport Guadeloupe Pôle Caraïbes et permet de rejoindre, 
Le Moule ou Le Gosier via Pointe-à-Pitre ou encore la ville de Baie-Mahault en passant par les Abymes.
Taxi et VTC
Très répandus, les taxis sont présents un peu partout dans l’archipel de la Guadeloupe. Les stations de 
taxi sont signalées et se situent aux aéroports, devant certains hôtels, dans les grandes villes ainsi qu’aux 
abords des gares routières et des débarcadères. Le covoiturage ou VTC est également disponible avec 
l’application mobile CARTER.
Les liaisons maritimes
Des liaisons maritimes quotidiennes relient les îles de l’archipel entre elles. Plusieurs rotations s’opèrent 
tous les jours, principalement au :
I départ de Trois-Rivières et Pointe-à-Pitre pour les Saintes 
I départ de Pointe-à-Pitre pour Grand-Bourg de Marie-Galante
I départ de Saint-François pour la Désirade (et Petite Terre), Marie-Galante et Les Saintes

Les trajets durent entre 30 minutes à 1 heure en fonction des trajets.
Les compagnies maritimes entre les îles de l’archipel : Brudey Frères, Beatrix, Babou One, 
Caribbean Spirit, Colibri, Comatrile, CTM Deher, L’Express des Iles, Jeans et Val’ Ferry. 
À partir d’octobre 2018, la Région Guadeloupe innove avec la mise en place du « Bus de Mer », service de 
navettes maritimes dans la zone du Petit Cul-de-Sac marin.
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La Croisière dans l’archipel
De nombreux croisiéristes partent en croisière dans la Caraïbe au départ des Iles de Guadeloupe. À leur 
retour, certains en profitent également pour rester quelques jours supplémentaires visiter l’archipel. 
Plusieurs  compagnies européennes telles que Costa Croisières et MSC  sont basées dans l’archipel  ou 
d’autres viennent en escale.
320 000 passagers sont prévus pour la saison 2018-2019 sur l’ensemble des points d’arrivées de l’archipel. 
On note la croissance de la « niche » des petits navires luxe pour une escale aux Saintes ou à Deshaies 
(Basse-Terre).
Outre les escales récurrentes de certains bâtiments (2 paquebots basés et 1 paquebot en inter-porting), 3 
nouveaux navires feront des escales inaugurales dans les eaux des îles de Guadeloupe durant la saison 
2018-2019. 

Le Tourisme dans les Îles de Guadeloupe 

En 2018, la compagnie Costa Croisières fêtera sa vingt-cinquième année de partenariat avec la destination 
Guadeloupe.
Un service dédié aux passagers de paquebots de croisière a été mis en place depuis quelques années  
à Pointe-à-Pitre, pour que le visiteur profite au mieux de son escale, dès l’accostage, avec notamment  
un service « Friendly Taxi », qui lui permettra de mieux se diriger vers ses points d’intérêt. 

Carnival Glory
290 mètres et 2 974 passagers 
principalement des nord-américains. 
Ce sera un évènement exceptionnel 
à savoir le retour de la compagnie 
Carnival Cruise Lines après 32 ans 
d’absence dans nos eaux.

Aida Perla
300 mètres de long 
et 3 400 passagers 
essentiellement en 
provenance d’Allemagne, 
d’Autriche et de Suisse 
Alémanique 

MSC Preziosa 
333 mètres de long 
et 3 502 passagers en 
provenance de France, 
d’Italie et du reste de 
l’Europe

Une destination « MICE » 
Facilement accessibles en vols directs, les Îles de Guadeloupe sont parfaitement adaptées aux groupes et 
à la cible MICE grâce aux hébergements et lieux originaux mais aussi et surtout grâce à une large palette 
d’activités aussi variées, qu’insolites. 

En effet, ce ne sont pas moins de 13 lieux d’exception pour réunions, conférences et séminaires avec des 
capacités d’accueil allant jusqu’à 600 personnes qui, proposent des salles de réunion au cœur du parc 
zoologique, week-end de cohésion au sein d’une Habitation caféière datant du 17ème siècle, congrès ou 
espace de co-working au cœur de la zone économique de Jarry ou encore conférence dans un ancien 
hôpital, à l’architecture coloniale entièrement restauré ou au Mémorial ACTe avec une vue exceptionnelle 
sur la baie de Pointe-à-Pitre.

11 hébergements hôteliers (classés entre 2 et 4 étoiles), bien que destinés à une clientèle loisirs, offrent 
aussi des salles de réunion, salons, jardins et autres espaces tout équipées, pouvant être privatisés et 
thématisés. Business Center, Wi-fi, conciergerie, Spa sont autant de services et commodités proposés 
pour un séjour professionnel réussi.

Selon la demande des clients, des propositions de programmes sur mesure et adaptés sont faites par les 
agences réceptives, des professionnels aguerris pour recevoir ses convives dans les lieux d’exception des 
Îles de Guadeloupe. 

SONT
SATISFAITS DE
LEUR SÉJOUR

L’AÉROPORT DE GUADELOUPE  PÔLE 
CARAÏBES A ENREGISTRÉ
UNE AUGMENTATION DU TRAFIC
PASSAGER DE 5,62%

+71%
Entre 2011 et 2016, 

de touristes en 5 ans 
dans les îles de Guadeloupe.

39%

+    de 400 000
          CROISIÉRISTES
    en 2017

15,7% par rapport 2016.

BUDGET 
MOYEN54%

Baignade en rivière
              & Randonnées

Patrimoine
et Histoire 1050 €
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Connexions aériennes
internationales

Hiver2018/19
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AIR ANTILLES
NONSTOP SAN JUAN 
(SJU) / (PTP)
2/3 vols / semaine
Le lundi et mardi (Toute l’année)
Les lundi, mardi , mercredi
(Été, vacances de Noël)

AIR CANADA
NONSTOP MONTRÉAL 
(YUL) / (PTP)
4 vols / semaine
Lundi, mercredi, jeudi, samedi
(De fin juin à fin août)

NONSTOP MONTRÉAL 
(YUL) / (PTP)
3 vols / semaine
Lundi, mercredi, samedi
(Janvier à fin avril)

NONSTOP MONTRÉAL 
(YUL) / (PTP)
2 vols / semaine
Mercredi, samedi
(Janvier à fin octobre)

MONTRÉAL 
(YUL) / (PTP)
2 vols / semaine
Lundi, samedi
 (Novembre à fin décembre)

NONSTOP MONTRÉAL 
(YUL) / (PTP)
1 vol / semaine
Samedi (Toute l’année)

AIR CARAÏBES
PARIS 
(ORY ) / (PTP)
14 vols / semaine
Du lundi au dimanche
(Toute l’année)

PARIS 
(ORY ) / (PTP)
14 vols / semaine
Du lundi au dimanche
(Toute l’année)

AIR FRANCE
MIAMI 
(MIA) / (PTP) escale à PAP
7 vols / semaine
Du lundi au dimanche (Toute l’année)

PARIS 
(ORY ) / (PTP)
14 vols / semaine
Du lundi au dimanche (Toute l’année)

AIRTRANSAT
NONSTOP MONTRÉAL 
(YUL) / (PTP)
1 vol / semaine
Mercredi
(De décembre à avril)

NONSTOP MONTRÉAL 
(YUL) / (PTP)
1 vol / semaine
Dimanche
(De décembre à avril)

AMERICAN AIRLINES
NONSTOP MIAMI  
(MIA) / (PTP)
2 vols / semaine
Le mercredi (Vacances de fin d’année)
Le samedi (Toute l’année)

CORSAIR
PARIS 
(ORY ) / (PTP)
9 vols / semaine
Du lundi au dimanche (Toute l’année)

PARIS 
(ORY ) / (PTP)
9 vols / semaine
Du lundi au dimanche (Toute l’année)

LEVEL
PARIS 
(ORY) / (PTP)
3 à 5 vols / semaine
Mercredi, jeudi, vendredi, dimanche
(Toute l’année)

NORWEGIAN
NONSTOP NEW-YORK 
(JFK) / (PTP)
6 vols / semaine
Tous les jours sauf le mercredi
Fin octobre - fin mars

NONSTOP FORT LAUDERDALE 
(FLL) / (PTP)
3 vols / semaine
Les mardi, jeudi, dimanche
Fin octobre - fin mars

NONSTOP MONTRÉAL
(YUL) / (PTP)
3 vols / semaine
Lundi, mercredi, vendredi 
(Novembre à fin mars)

XL AIRWAYS
PARIS 
(CDG) / (PTP)
3 vols / semaine
Vendredi, samedi, dimanche
(Toute l’année)

LYON
(LYS) / (PTP)
1 vol   / semaine
Mercredi (Du 2 janvier au 17 avril)

Paris
Lyon

Pointe-à-Pitre

New-York

Montréal

Miami
Fort-Lauderdale

San Juan



Rôles et Missions du Comité du Tourisme
des Îles de Guadeloupe (CTIG)  

Le CTIG, fer de lance de la politique touristique régionale 

Restructuré en début d’année 2018, le Comité du Tourisme des Îles de Guadeloupe - CTIG devenu EPIC 
(Établissement Public Industriel et Commercial) déploie ses missions de mise 	 en œuvre de la politique 
régionale d’attractivité de la destination, à travers :

> La Promotion de la destination sur les marchés extérieurs ;
> Le Développement de l’attractivité de l’offre des Îles de Guadeloupe que sont La Basse-Terre, 
La Grande-Terre, La Désirade, Les Saintes et Marie-Galante ;
> L’Accueil des touristes aux portes de l’archipel ;
> L’Accompagnement des porteurs de projets touristiques ;
> La Sensibilisation locale aux enjeux touristiques ;

LE CTIG EST ORGANISÉ AUTOUR DE :

> La Présidence du Comité du Tourisme des Îles de Guadeloupe qui est assurée par  
   M. Ary CHALUS, Président du Conseil Régional de Guadeloupe

> La Direction Générale est assurée par M. Willy ROSIER, depuis le 25 janvier 2011

> La Direction Générale Adjointe est assurée par M. Thierry GARGAR

> Le Pôle Accueil, Croisière et Nautisme est dirigé par M. Olivier MICHEL

> Les Systèmes d’Informations sont dirigés par M. Elie PHILIPPO 

> L’Ingénierie, le développement et le marketing de l’offre dirigé par Mme Naïke NARANIN

La Promotion sur les marchés extérieurs est assurée via les bureaux en Europe et aux Amériques par :
> EUROPE : Mme  Maïté MARIE-ANTOINETTE 

> USA : Mme Sandra VENITE

> CANADA : Mme Patricia AZOR

Dans un souci de concertation et d’efficacité, les acteurs territoriaux sont intégrés à la stratégie de 
déploiement de la destination pour faire rayonner la destination sur les marchés extérieurs et mieux 
accueillir les visiteurs.

Le nouveau Conseil d’Administration du CTIG comporte, entre autres, les représentants des EPCI  de 
Guadeloupe (Nord Basse-Terre, Grand Sud Caraïbes, Nord Grande-Terre, La Riviera des Îles de Guadeloupe, 

Cap Excellence et la Communauté de Communes de Marie-Galante) pour collaborer :

> À la fédération et à la professionnalisation des acteurs du tourisme et une mise en valeur des identités ; 

> À la mise en place d’outils d’études et de prospective pour améliorer l’efficacité des actions de promotion.

Orientations Stratégiques

La Région Guadeloupe fait du développement touristique de l’archipel guadeloupéen une priorité.

Le tourisme représente environ 7% du PIB en Guadeloupe et constitue un secteur majeur de développement 
économique du territoire.

Avec un aéroport international, des infrastructures et des capacités d’accueil 	conséquentes, un environ-
nement naturel riche, l’archipel de Guadeloupe dispose d’atouts importants pour développer sa position 
sur le marché du tourisme caribéen.
> Depuis une dizaine d’années, la filière touristique guadeloupéenne connaît un essort continu grâce 
notamment à une montée en gamme et une diversification de son offre, ainsi qu’une percée significative 
du tourisme de croisière. 
> Tous les indicateurs de performances sont en constante progression. Les Îles de Guadeloupe disposent 
d’une image touristique forte : à titre d’exemples, en 2015, les visiteurs se disaient satisfaits à 97% de leur 
séjour en Guadeloupe et 86% envisageaient de revenir.

Le contexte touristique en Guadeloupe est donc favorable et porteur. Au-delà de la consolidation de 
l’offre existante, l’enjeu est donc d’adopter une stratégie offensive visant à augmenter les retombées 
touristiques au profit de l’ensemble du territoire et des secteurs économiques. Par ailleurs, de nouvelles 
opportunités de marchés touristiques se présentent également : Bien-Être, e-tourisme, tourisme de luxe, 
tourisme patrimonial, tourisme sportif, tourisme rural, qui font l’objet de nouveaux développements 
spécifiques. 

Un tourisme durable qui profite à tous.

Objectifs
1 million de touristes pour un chiffre d’affaires d’1 milliards d’euros et 1 000 emplois pérennes d’ici 
fin 2020 !
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INSCRIVEZ-VOUS À LA PHOTOTHÈQUE SUR 

www.les i lesdeguadeloupe.com
Professionnels du tourisme, journalistes, acteurs locaux nous connaissons vos besoins ! 
Pour y répondre au mieux, le Comité du Tourisme des îles de Guadeloupe met à votre disposition
une photothèque, renouvelée trimestriellement. 
Vous y trouverez des clichés vous permettant de promouvoir la destination et de faire rêver clients
et lecteurs. N’hésitez pas, rejoignez-nous sur http://www.lesilesdeguadeloupe.com/extranet#/login

© Crédit photos /  Comité du Tourisme des îles de Guadeloupe :
Guillaume Aricique 2017-2018/ Buchowski 2017 / Philippe Giraud 2016 
Jad Davenport  2016 / Pure Vision 2018 / Anders Nielsen 2014
LesOthers-Fabien Voileau 2018 / Shutterstock
© Création & mise en page : Jd créa Juliette & Marine
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CONTACTS 

Siège 

Comité du Tourisme des Îles de Guadeloupe
5, square de la banque – BP 555
97 166 Pointe-à-Pitre Cedex
Tél. : +590 (0)5 90 82 09 30
E-mail : info@lesilesdeguadeloupe.com

Agence Europe

8-10 Rue Buffault
75 009 Paris - France
Tél. : +33 (0)1 40 62 99 07
E-mail : infoeurope@lesilesdeguadeloupe.com

Contacts Presse

INDIGO UNLIMITED 
Florence Picaud
4 bis rue Descombes, 75017 Paris - France
Tél. : +33 (0)1 40 28 10 00
E-mail : fp@indigofrance.com

Agence USA

825 third Avenue

29 th Floor New-York NY - États-Unis
Tél. : + 1 (212) 745 0950
E-mail : info@guadeloupe-islands.com

Agence Canada

3941, rue Saint-Denis
Montréal (Québec),
Canada H2W 2M4
Tél. : +1-833-463-4537
E-mail : info@lesilesdeguadeloupe.com
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www.les i lesdeguadeloupe.com
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